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A  R  R  E  S  T 


DU  CONSEIL  D’ESTAT 

DU  ROY, 

Concernant  le  -produit  des  conffcations  if  amendes  , 
provenant  des  faifies  de  tabacs  de  contrebande  dans 
iejlenduë  du  Coujlumat  de  Bayonne. 


% 


Du  12.  Mars  1737.  - 

i. 

Extrait  des  RegiJIres  du  Confeil  d’ EJlat, 

A 

Y  U  par  le  Roy,  en  fon  Confeii,  les  mémoires  refpeéfivemenfc 
prefèntez  en  iceiuy  par  îe  fieur  Duc  de  Grammont  co-proprie¬ 
taire  avec  SaMajefté,  des  droits  de  la  coufhime  de  Bayonne,  &  Nicolas 
DefLoves  adjudicataire  des  fermes  generales  unies  :  Celuy  du  fieur 
Duc  de  Grammont  tendant  à  ce  que,  pour  les  caufes  &  raifons  y  con¬ 
tenues  ,  il  plufl  à  Sa  Majefté  ordonner  que  la  moitié  du  produit  des 
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faifies  faites  dans  leftendë  du  couftumat  de  Bayonne  ,6c  des  amendes 
prononcées  par  les  juges  de  ieleétion  de  Dax  ,  iuy  fera  reftituée 
par  Nicolas  Defboves  ;  en  confequence,  qu’à  l’avenir  les  procez- 
verbaux  feront  dreffez  au  nom  de  l’adjudicataire  des  fermes  6c  de 
celuy  du  fieur  Duc  de  Grammont ,  6c  que  les  tabacs  faifis  feront 
portez  à  la  couftume ,  6c  les  confifcations  &  amendes  pourfurvies  à 
frais  communs  devant  le  juge  des  ports,  Si  prononcées  au  profit  dudit 
adjudicataire  6c  dudit  fieur  Duc  de  Grammont,  ainfi  que  cela  s’eft 
pratiqué  avant  la  réünion  de  la  ferme  du  tabac  aux  cinq  greffes 
fermes  :  Et  celuy  de  Nicolas  Defboves  adjudicataire  des  fermes  ge¬ 
nerales  unies  ,  fervant  de  refponfe  à  celuy  dudit  fieur  Duc  de 
Grammont,  tendant  à  ce  que,  pour  les  caufes  &raifons  y  énoncées, 
il  pluffc  à  Sa  Majefié  débouter  ledit  fieur  Duc  de  Grammont  de  fa 
demande,  comme  contraire  à  i’ufage  de  tout  temps  pratiqué,  au 
droit  fondamental  de  l’adjudicataire  de  la  ferme  du  tabac,  6c  aux 
interefts  de  Sa  Majefié  :  Autre  mémoire  dudit  fieur  Duc  de  Gram¬ 
mont  ,  fervant  de  répliqué  à  celuy  dudit  Defboves ,  tendant  à  ce 
que,  pour  les  caufes  6c  moyens  y  contenus ,  il  plufl  a  Sa  A'iajefte  luy 
adjuger  les  conclufions  qu  il  a  prifes  par  fon  premier  mémoire  :  6c 
celuy  dudit  Defboves,  fervant  de  refponfe  à  ladite  répliqué,  portant 
que  les  faifies  faites  aux  portes  ou  dans  le  pourtour  de  la  ville  de 
Bayonne,  qui  peuvent  fe  trouver  uniquement  fondées  fur  le  défaut 
de  payement  du  droit  de  couftume,  doivent  continuer  d’eftre  por¬ 
tées  devant  le  maifîre  des  ports  ;  que  les  pourfuites  en  doivent  eflre 
faites  au  nom  de  l’adjudicataire  des  fermes  generales,  6c  en  celuy  du 
fieur  Duc  de  Grammont,  conjointement,  qu’ils  doivent  en  fupporter 
également  les  frais  6c  .les  évenemens ,  6c  confequemment  partager 
auffi  par  moitié  le  bénéfice  des  amendes  6c  confifcations  qui  peu¬ 
vent  en  refui  ter,  comme  cela  s’efl  toûjours  pratiqué;  que  celles  qui 
concernent  les  verfemens  frauduleux ,  auxquels  la  ferme  du  tabac  eft 
journellement  expofee,  quoyque  fin  tes  dans  1  eflenduë  du  couftumat, 
ce  qui  comprend  le  pays  de  Labour,  doivent  auffi  continuer  d’eftre 
pourfuivies  devant  les  élus  de  Dax  ,  à  la  requefte  ,  aux  rifques^éc 
aux  frais  de  l’adjudicataire  de  la  ferme  du  tabac ,  comme  cela  s  eft 
toujours  pratiqué ,  6c  qu  il  doit  feul  continuer  de  joïur  des  amendes 
6c  confifcations  qui  peuvent  en  provenir ,  puifque  luy  feul  eft  expofe 


aux  dommages  du  verfement,  &  qu'il  fupporte  auffi  feu!  toute  h 
defpenfë  des  brigades  &  des  autres  etablitëmens  par  lefquels  ces 
failles  font  opérées  ;  qu’ainfi  ledit  fieur  Duc  de  Grammont  doit  etre 
débouté  de  toutes  prétentions  fur  ces  mefmes  failles ,  avec  d’autant 
plus  de  raifon  quelles  font  totalement  étrangères  à  fon  droit  de 
coutume,  dont  il  et  fouvent  rempli  au-delà  mefme  de  ce  qui  luy 
et  dû ,  &  qu’elles  ri’intereffent  que  le  privilège  de  la  vente  exclufive, 
à  la  confervation  duquel  les  cautions  de  Delboves  font  chargez  de 
veiller;  &  qu’en  fiuppofarit  que  le  fieur  Duc  de  Grammont  fût  fondé 
a  prétendre  que  ces  mefmes  faites  ont  trait  à  fon  droit  de  coutu¬ 
me,  &  qu’il  doit  confequemment  joüir  de  la  moitié  des  amendes 
Sc  confifcations  qu’elles  peuvent  produire,  il  fèroit  jute,  en  ce  cas, 
qu’il  contribuât  à  la  moitié  des  defpenfes  necetaires  pour  y  par¬ 
venir,  qu’ainf  il  y  a  lieu  de  le  débouter  de  les  demandes  &  pré¬ 
tentions.  Vu  aulfi  les  pièces  jointes  aux  mémoires  refpcélifs  des 
parties,  Ouy  le  rapport  du  fieur  Orry  Confeiller d’etat,  &  ordinaire 
au  Confeii  royal ,  Controlleur  general  des  finances,  le  Roy  en 
son  Conseil,  failant  droit  fur  i’intance,  a  débouté  &  déboute 
le  fieur  Duc  de  Grammont  de  fa  demande,  en  confequence  ordonne 
que  les  faites  faites  pour  fait  de  contrebande  de  tabacs ,  &  dans 
iefquelles  il  ne  s’agira  point  de  défaut  de  payement  du  droit  de 
coutume  de  Bayonne,  feront  portées  à  felecfion  de  Dax,  pour  y 
efire  jugées?  Ordonne  en  outre  Sa  Majeté,  que  les  condamna¬ 
tions  qui  y  feront  prononcées,  feront  au  profit  de  l’adjudicataire  de  la 
ferme  generale  du  tabac,  fans  que  pour  raifon  de  ce  ledit  fieur  Duc 
de  Grammont  puifie  prétendre  part  dans  lefditcs  confifcations  & 
amendes.  Fait  au  Confeii  d’efiat  du  Roy,  tenu  à  Verfiiiües,  le 
douze  mars  mil  fept  cens  trente-fept.  Collationné. 

Sifflé  DE  VOUGNY. 

LOUIS,  PAR  LA  GRACE  DE  DlEU,  RoY  DE  FRANCE 
et  de  Navarre  :  Au  premier  notre  huiffier  ou  fergent 
fur  ce  requis.  Nous  te  mandons  &  commandons  que  i’arret  dont 
l’extrait  et  cy-attaché  fous  le  contre-fcel  de  notre  Chancellerie , 
cejourd’huy  rendu  en  notre  Confeii  d’Etat  ,  pour  les  caufes  y 
contenues ,  tu  fignifies  à  tous  qu’il  appartiendra ,  à  ce  qu’aucun 
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n  en  ignore  ;  &  fais  en  outre  pour  fon  entière  execution,  à  la  requefle 
de  Nicolas  Defboves,  y  dénommé,  tous  commandemens,fommations 
&  autres  aétes  neceiïaires,  fans  autre  permiffiop  :  Car  tel  e$t 
nostre  plaisir.  Donné  à  Verfailles,  ie  douzième  jour  de  mars, 
Pan  de  grâce  mil  fept  cens  trente- fept,  &  de  noftre  régné  ie  vingt- 
deuxieme.  Par  le  Roy,  en  fon  Confeil.  Signé  DE  Vougnt. 

Et  fcellé  du  grand  fceau  de  cire  jaune. 

•  •  ,  * 

Collationné  aux  Originaux  par  Nous  Ecuyer-Conf aller- 
Secrétaire  du  Roy ,  Maifon-Couronne  de  France  &  ds 
fes  Finances . 
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A  PARIS, 

DE  L’ imprimerie  royale. 


M.  DCCXXXVIL 


